
IMPOSSIBLE D’OUBLIER
Les atrocités des troupes fascistes  
et de leurs complices  
sur le territoire de l’URSS

Aujourd’hui, on entend de plus en plus dire que la propagande so-
viétique aurait bien exagéré les atrocités nazies dans les territoires 
occupés de l’URSS, les jugements du Tribunal de Nuremberg étant 
parfois même remis en cause. 

Or, les documents témoignent du contraire : la terreur, plani-
fiée et systémique, était complétée par l’arbitraire et l’impunité to-
tale des troupes allemandes et des autorités occupantes. Dès le pre-
mier jour de la guerre, les Einsatzgruppen de la police de sûreté et 
du SD ont perpétré des massacres de communistes, de membres du 
Komsomol, de familles des commandants de l’Armée rouge et de 
civils innocents. Suivant leur idéologie, les nazis ont délibérément 
exterminé les patients des hôpitaux psychiatriques, les handicapés, 
les Juifs et les Roms. La SS, la Gestapo et le contre-espionnage, les 

bureaux militaires, la police des complices nazis, les unités de sécu-
rité de la Wehrmacht – tous ces services furent impliqués dans l’or-
ganisation d’exécutions de masse avec une cruauté sauvage.

La page effrayante de la période d’occupation est le meurtre 
d’enfants devant leur parents lors des exécutions de masse et de 
la destruction des communautés, « juste pour s’amuser ». Les atro-
cités étaient justifiées, comme tout le reste, par l’idéologie raciale, 
qui n’a cependant pas empêché l’utilisation d’enfants en tant que 
donneurs de sang pour les soldats blessés, ce qui causait la mort 
des donneurs.

Les plans nazis ne prévoyaient pas de fournir de la nourriture 
aux habitants des territoires occupés. Au contraire, la famine a été 
reconnue par les dirigeants nazis comme l’une des mesures les plus 

efficaces pour réduire la population des « territoires de l’Est ». Les 
décès dus à la faim étaient particulièrement élevés dans les camps 
de concentration, où non seulement des prisonniers de guerre, mais 
aussi des civils étaient détenus.

La population des zones de première ligne était soumise au 
travail forcé tel que la construction d’installations défensives, les 
usines, la réparation de routes. Les êtres humains étaient utilisés lors 
des opérations de déminage ; leur refus de travailler ou un soupçon 
de sabotage conduisait toujours à l’arrestation et à l’exécution.

Lorsque, à la suite de défaites militaires, l’Allemagne connut 
une pénurie de main-d’œuvre, les dirigeants nazis ont ordonné 

de transférer les travailleurs de Pologne, d’URSS et d’autres pays. 
La  grande majorité des «  travailleurs de l’Est  », des Ostarbeiters, 
y ont été emmené de force et, de fait, transformés en esclaves.

Avant de se retirer des territoires occupés, les envahisseurs 
allemands ont cherché à détruire les localités et à emmener le maxi-
mum de gens à l’arrière de la ligne afin que les troupes soviétiques 
se retrouvent au milieu d’un désert ; ils ont délibérément distribué 
aux soviétique des produits empoisonnés pour causer des pertes 
humaines massives. Craignant de payer pour leurs crimes, les na-
zis ont essayé de les cacher, détruisant les lieux des charniers et les 
corps des morts.



1	 Documents de renseignement sur 
les atrocités commises par les nazis dans 
les zones occupées de la RSS d’Ukraine, 
communiqués par P. Shariï, chef adjoint 
du 1er département du NKVD de l’URSS, 
à A. Shcherbakov, secrétaire du Comité 
central du Parti communiste de l’Union 
Soviétique
Le 5 décembre 1941
Service des renseignements extérieurs de la Fédération 
de Russie

2	 Les habitants d’une ville occupée 
par des troupes allemandes écoutent les 
ordres du commandant
RSFS de Russie, 1941
Archives d’État des documents cinématographiques et 
photographiques de la Russie

3	 Rapport de la police de sûreté et du 
SD sur les activités du « Teilkommando », 
menées du 14 au 28 août 1942 dans 
le territoire occupé de la région de 
Léningrad 
Août 1942
Archives centrales du Service fédéral de sécurité de 
Russie

4	 Le bureau du commandement 
allemand de Kislovodsk appelle les 
personnes de nationalité juive au point 
de rassemblement
Le 7 septembre 1942
Archives d’État de la Fédération de Russie

5	 Les paysans d’une communauté 
lisent les règlements agraires allemands 
RSFS de Russie, 1942
Archives d’État des documents cinématographiques et 
photographiques de la Russie

6	 Des représentants du bureau du 
commandement allemand rédigent un 
rapport sur la création d’un nouvel ordre
RSFS de Russie. 1941–1944
Archives d’État des documents cinématographiques et 
photographiques de la Russie

7	 Rapport de renseignement n° 4 de 
la 4e direction du NKVD de l’URSS « Sur 
la situation dans les régions de l’URSS 
temporairement occupées par l’ennemi 
(région de Leningrad et RSS Carélo-
Finnoise) »
Le 16 octobre 1942 
Archives centrales du Service fédéral de sécurité de 

Russie

8	 Un dépliant des autorités 
d’occupation allemandes de la région 
d’Orel appelant les femmes et les filles à 
se faire recruter pour aller travailler en 
Allemagne
Le 14 décembre 1942
Archives centrales du Ministère de la Défense de la 
Fédération de Russie

Toute la population du territoire occupé de la 
région de Léningrad est inscrite au registre. 
Dans les villes, les passeports ont été réenre-
gistrés et la population âgée de 16 à 60 ans a 
été recensée. <...>
Tous les villageois se sont vu attribuer des 
numéros personnels qui doivent être indi-
qués dans les listes d’habitants affichées sur 
les maisons.
Le déplacement d’une localité à une autre 
n’est autorisé qu’avec un laissez-passer spé-
cial délivré par le commandant militaire ou le 
chef de département. <...>
L’entrée dans certaines villes : Pskov, Louga, 
Dno, Novgorod, Krasnogvardeïsk et Oredej 
est interdite.

Le commandement de l’armée allemande 
dans le territoire occupé continue d’établir un 
régime policier brutal.
De plus, au fur et à mesure que les unités de 
l’armée allemande avancent, ce régime se ren-
force, la terreur, la répression et l’arbitraire se 
répandent. <...>
Dans toutes les villes, les résidents locaux ne 
sont autorisés à rester dans les rues de la ville 
que pendant certaines heures. Se promener 
dans la ville à une heure indéterminée est pas-
sible d’une exécution sur place.
Pour intimider la population, les corps des vio-
lateurs du régime en place, fusillés ou pendus, 
ne sont pas enlevés pendant plusieurs jours, 
voire plusieurs semaines.
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1	 La population du village de Bytoshi 
(région de Briansk), au travail forcé 
de nettoyage de la route
Octobre 1941
Archives d’État des documents cinématographiques et 
photographiques de la Russie

2	 La population de Kalinine 
(aujourd’hui Tver) au travail forcé 
de nettoyage des rues
Octobre 1941 
Archives d’État des documents cinématographiques et 
photographiques de la Russie

3	 Télégramme chiffré communiqué 
au chef adjoint de la 1ère direction 
du NKVD de l’URSS, P.Sudoplatov, sur 
l’extermination massive de civils à Odessa 
occupée
RSS d’Ukraine. Le 5 novembre 1941
Service des renseignements extérieurs de la Fédération 
de Russie

4	 Les habitants d’un village occupé 
sont envoyés au travail forcé dans les 
champs 
RSFS de Russie. 1941–1944
Archives d’État des documents cinématographiques et 
photographiques de la Russie

5	 Notification du Bureau du travail de 
Koursk concernant l’envoi au travail forcé 
en Allemagne
Juin 1942
Archives d’État de la région de Koursk

6	 Cartes de participation des habitants 
de la ville d’Orel à la bourse du travail que 
les occupants nazis ont organisée pour 
recenser la population active
1942
Archives d’État de la région d’Orel

7	 Ordonnance des autorités 
d’occupation nazis sur le travail 
obligatoire
1943
Archives d’État de la région d’Orel

Tous les résidents de 14 à 65 ans vivant dans 
la zone de combat sont soumis au travail obli-
gatoire, en fonction de leur capacité de tra-
vail ; dès l’annonce, ils doivent se présenter à 
la bourse du travail appropriée ou à un autre 
établissement désigné à cet effet.
Le travail obligatoire peut également être ef-
fectué en dehors du lieu de résidence habituel 
ou en dehors de la zone de combat.
La personne soumise au travail obligatoire 
reçoit un décret sur ses fonctions lors de son 
recrutement.
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1	 Habitants de la ville d’Orel 
A. Matveev, I. Kotchergin, D. Klyutchnikov, 
pendus pour avoir refusé de travailler 
pour les envahisseurs fascistes
Le 15 janvier 1942
Archives d’État de la Fédération de Russie

2	 Ordre du Bureau du commandement 
du district de Dedovich au chef du 
département de Kipinsky sur le 
rassemblement urgent de la main-
d’œuvre dans le but d’effectuer les 
travaux nécessaires à l’armée allemande
Le 1 octobre 1942 
Archives d’État de la région de Pskov

3	 Les résidents de la région de 
Leningrad (aujourd’hui r. de Novgorod) au 
travail forcé de construction de route en 
rondins dans la zone des combats
Le 7 juin 1943 
Archives d’État des documents cinématographiques et 
photographiques de la Russie

4	 Message spécial de la 4e direction du 
NKGB de l’URSS au commissaire adjoint du 
peuple à la sécurité de l’État, B. Kobulov, 
sur les civils de la région de Vilnius de la 
RSS de Lituanie qui ont souffert des nazis 
pour la non-livraison de céréales
Le 5 novembre 1943
Archives centrales du Service fédéral de sécurité de 
Russie

5	 Rapport de la Commission du 
district Dzerjinsky de Stalingrad sur 
la déportation forcée de la population 
vers l’Allemagne, le travail forcé et la 
détention des habitants de la ville dans 
des camps de concentration par les 
envahisseurs nazis
Le 27 juin 1943 
Archives d’État de la Fédération de Russie

6	 Message spécial de la 4e direction 
du NKGB de l’URSS au commissaire du 
peuple à la sécurité de l’État de l’URSS, 
V. Merkulov, sur la mobilisation des 
habitants du district de Louga (région de 
Léningrad), par les autorités d’occupation 
allemandes, pour construire des 
fortifications défensives
Les 22 octobre 1943
Archives centrales du Service fédéral de sécurité de 
Russie

Tous les grands bâtiments de Louga sont minés, y compris 
la gare de Louga ; les ponts ferroviaires et autoroutiers sur 
la section du chemin de fer et l’autoroute Louga-Batetskaïa 
sont également minés. <…>
Mi-septembre, les allemands ont achevé la construction 
d’une nouvelle route bitumées de Krasnogvardeïsk à 
Tosno, pour laquelle les habitants des districts de Louga et 
d’Osminsky ont été mobilisés. 
À l’heure actuelle, la majeure partie de la population des 
districts d’Osminsky, de Louga et d’Oredejsky est mobili-
sée pour la construction de fortifications dans la région 
d’Opotchka et Tolmatchevo.

Sur l’ordre du commandant de l’armée, pour 
effectuer des travaux importants sur le site 
de l’armée, il est nécessaire de rassembler la 
main-d’œuvre pendant plusieurs semaines. 
Sur place, les ouvriers recevront un loge-
ment, des rations et des salaires. Seules les 
personnes célibataires ou mariées des deux 
sexes sans enfants ou membres de famille 
qui dépendent de ces travailleurs peuvent 
être impliquées dans ces emplois.
Ceux qui échappent à l’enregistrement se-
ront sévèrement punis.

Le 14 septembre, le commandement alle-
mand a émis un arrêté pour la ville de Stalin-
grad qui disait que l’Allemagne voulait aider 
le peuple russe, que tous ceux qui voudraient 
partir pour l’Allemagne se verraient offrir du 
travail dans leur spécialité, de la nourriture et 
un bon traitement. Mais ceux qui ne voudront 
pas y aller volontairement seront emmenés 
de force. <...>
N’ayant pas obtenu de résultats souhaités, 
les allemands ont commencé la déportation 
forcée du peuple soviétique vers le territoire 
allemand. Des milliers de personnes ont mar-
ché sous escorte, y compris les enfants et les 
personnes âgées, vers les camps de Voropo-
novo, Kalatch, Nijni Tchir, Belaïa Kalitva. Des 
objets de valeur et de la nourriture leur ont 
été pris par la force des armes. Les enfants, 
les personnes âgées et les malades sont 
mourraient en chemin. Ils gelaient à mort 
sur les stations ferroviaires ouvertes, sous la 
neige, la pluie et le vent glacial.
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1	 Rapport de la direction du NKVD 
pour la région de Riazan au Commissaire 
adjoint du peuple aux affaires intérieures 
de l’URSS, I.Serov, sur les atrocités des 
troupes nazies et de leurs complices dans 
les territoires occupés de la région
Le 14 décembre 1941
Archives centrales du Service fédéral de sécurité de 
Russie

2	 Habitants de Stalingrad et de sa 
région, chassés vers l’Allemagne
1942
Archives d’État de la région de Volgograd

3	 Résidente de Stalingrad, Lyubov 
Glushchenko, née en 1927, transferée 
de force en Allemagne
1943
Le 23 mars 1943, elle s’est évadée de son propriétaire, 
et le 5 avril 1943, elle a été rattrapée.
Archives d’État de la région de Volgograd 

4	 Transport des résidents de Stalingrad 
vers l’Allemagne
1942
Archives d’État de la région de Volgograd

5	 Des citoyens soviétiques gardés par 
des soldats allemands à la station de 
Kovel avant d’être envoyés en Allemagne
RSS d’Ukraine. 1942
Archives d’État des documents cinématographiques et 
photographiques de la Russie

6	 Rapport de la Commission sur 
l’exécution et le transfert forcé des 
habitants du village de Klyutch, (district 
de Suzemsky, région d’Orel) par les 
envahisseurs hongrois
Le 15 juillet 1942
Archives d’État d’histoire sociale et politique de la 
Russie

7	 Rapport de la 4e direction du NKVD 
de l’URSS au Commissaire du peuple aux 
affaires intérieures, L. Beria, sur l’octroi 
du statut de prisonnier de guerre aux 
civils de Sébastopol et leur évacuation 
forcée par les autorités d’occupation 
allemandes
Le 7 juillet 1942
Archives centrales du Service fédéral de sécurité de 
Russie

8	 Ordre du commandement de la 62e 
division d’infanterie sur l’évacuation des 
civils de la rive occidentale du Don et 
l’exécution des personnes trouvées sur 
le territoire rasé de population
Le 21 juillet 1942
Archives centrales du Service fédéral de sécurité de 
Russie

Le 26 novembre de cette année, dans la ville 
de Mikhailovo, le commandement allemand 
a ordonné à tous les hommes âgés de 18 à 
60 ans de se présenter au bureau du com-
mandant pour s’inscrire au registre.
Ainsi, environ 400 personnes ont été rassem-
blées et reconduits dans un hangar à pom-
piers, leurs vêtements et chaussures chauds 
leur ont été retirés. Ils ne mangeaient rien 
et n’ont même pas été autorisées à satisfaire 
leurs besoins naturels. Après avoir passé 
trois jours dans le hangar, les hommes ont 
été emmenés dans le camp de concentration 
de la ville d’Orel.
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1	 Transfer forcé de la population locale 
vers l’Allemagne
RSFS de Russie. 1941–1943 
Archives d’État des documents cinématographiques et 
photographiques de la Russie

2	 La cavalerie de la SS surveille les 
véhicules qui conduisent les civils vers 
l’Allemagne
Juin 1943
Archives d’État des documents cinématographiques et 
photographiques de la Russie

3	 Rapport de la Direction du NKVD 
dans la région d’Orel sur les atrocités des 
troupes nazies à Orel et dans sa région au 
cours de l’occupation
Le 18 août 1943
Archives d’État de la région d’Orel

4	 Lettre et carte postale de A. Novikova, 
emmenée au travail forcé en Allemagne, 
portant sur les conditions de sa vie et son 
travail
Le 4 septembre 1943 (au plus tard)
Archives d’État d’histoire sociale et politique de la 
Russie

5	 Message spécial de la 4e direction 
du NKGB de l’URSS au Commissaire du 
peuple à la sécurité de l’État, V.Merkulov, 
à propos de l’évacuation forcée de civils 
des villes d’Oryol, Pskov et Vitebsk par les 
occupants allemands
Le 21 octobre 1943
Archives centrales du Service fédéral de sécurité 
de Russie

6	 Le message du Chef adjoint de 
l’Etat-major central du mouvement 
partisan, le commissaire à la sécurité 
S.Belchenko, au président de la 
Commission extraordinaire de l’Etat 
Soviétique, N. Shvernik, sur les atrocités 
des envahisseurs allemands contre la 
population civile de la RSS de Biélorussie
Du 27 au 28 novembre 1943
Archives d’État de la Fédération de Russie

7	 Questionnaire pour les personnes 
retournées au pays natal de la captivité 
allemande, rempli par N. Borisova, 
habitante du village de Hotmyjsk (district 
de Borisov, région de Koursk)
1945Archives d’État de la région de Belgorod

8	 Conclusion du lieutenant-
commandant de justice Alekseev sur 
la bourse du travail organisée par les 
occupants nazis à Minsk, avec l’aide de 
laquelle 70 000 civils soviétiques ont été 
emmenés au travail forcé en Allemagne
RSS de Biélorussie. Le 25 juillet 1944
Archives d’État de la Fédération de Russie

Quelques jours avant leur fuite d’Orel, le comman-
dement allemand, représenté par le commandant 
de la garnison, le major-général Adolf Hamann, a 
émis un ordre spécial selon lequel toute la popula-
tion de 14 à 55 ans devait se présenter aux camps 
de prisonniers de guerre pour être transférés vers 
l’Allemagne. Ceux qui ne voulaient pas se présenter 
volontairement ont été arrêtés par la police ou la 
gendarmerie pour être conduits dans des camps par 
la force, d’où ils ont été transférés dans une direc-
tion inconnue. <...>
Le 28 mai 1943 le major-général Hamann, comman-
dant du district administratif d’Orel, a ordonné que 
les jeunes femmes cachées dans les villages soient 
arrêtées par la police ou les gardes et envoyées de 
force en Allemagne. Selon des données incomplètes, 
plus de 20 000 femmes ont été emmenées en Alle-
magne, ce n’est que de la ville d’Orel et des districts 
d’Uritsky, Kromsky, Soskovsky.

L’enquête a établi qu’au cours des trois années d’oc-
cupation de la ville de Minsk et de sa région par les 
envahisseurs nazis, 70 000 citoyens soviétiques civils 
ont été emmenés au travail forcé en Allemagne. <...>
En règle générale, l’envoi des soviétiques en Alle-
magne a été effectué par la force des armes, car 
aucun des habitants ne voulait aller travailler pour 
les allemands. En réponse, les autorités allemandes 
menaient des raids dans des quartiers entiers de la 
ville et dans des villages et enlevaient toutes les per-
sonnes à l’âge de 16 à 50 ans.
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1	 Extrait d’un rapport sur les atrocités 
des envahisseurs nazis lors de la 
destruction de Novgorod
Février 1944
Archives centrales du Service fédéral de sécurité de 
Russie

2	 Les habitants du village de Brod 
(district de Louga de la région de 
Léningrad), incendié par les envahisseurs 
allemands, partent dans les bois
Juillet — août 1942 
Photographe : M.A.Trachman 
Archives d’État d’histoire sociale et politique de la 
Russie

3	 Les paysans qui ont fui les villages de 
la région de Léningrad incendiés par les 
unités punitives allemands, organisent 
leur logement dans la forêt
Juillet — août 1942 
Photographe M. A. Trachman 
Archives d’État d’histoire sociale et politique de la 
Russie

4	 Les policiers mettent le feu aux 
maisons de civils soupçonnés d’avoir des 
liens avec les partisans soviétiques
RSS d’Ukraine, Dniepropetrovsk. Septembre 
1942
Archives d’État des documents cinématographiques et 
photographiques de la Russie

5	 Rapport de S. Zalygin, Chef 
du département d’organisation et 
d’instruction du Comité régional de 
Léningrad du Parti communiste de l’Union 
Soviétique (PCUS), à son homologue du 
Comité central du PCUS, M. Shamberg. 
« Sur la situation dans la ville de Pskov et 
sa région, ainsi qu’aux disticts Palkinsky 
et Ostrovsky, libérées de l’occupation 
allemande »
Le 9 août 1944 au plus tard
Archives d’État d’histoire sociale et politique de la 
Russie

6	 Rapport de la 4e direction du NKVD 
de l’URSS à l’Etat-major central du 
mouvement partisan sur la destruction 
du village de Tchatchi (district de 
Kasplyansky de la région de Smolensk) et 
l’exécution de tous ses habitants par le 
détachement punitif nazi
Le 27 octobre 1942
Archives d’État d’histoire sociale et politique de la 
Russie

7	 Rapport de la Direction politique 
de l’Etat-major central du mouvement 
partisan à la Direction de la propagande 
du Comité central du Parti communiste 
de l’Union soviétique sur les atrocités 
des troupes nazies et de leurs complices 
finlandais dans les zones occupées des 
régions de Leningrad et de Kalinine (Tver).
Le 8 novembre 1942
Archives d’État d’histoire sociale et politique de la 
Russie

8	 Des nazis regardant une maison en 
feu dans un village occupé
Région de Koursk (aujourd’hui r. de Belgorod). 
1943
Archives d’État de la région de Belgorod

Dans la ville de Pskov, la plupart des églises anciennes ont 
été détruites, notamment l’église Saint-Basile-de-la Colline, 
construite au XVe siècle, et l’église Saint-Nicolas-de-Usokha, 
construite au XVIe siècle. De nombreuses églises ont été trans-
formées en écuries et en parcs à bestiaux. <…>
Les rares collections du musée d’histoire naturelle ont été 
entièrement pillées. Toutes les bibliothèques de la ville, les 
laboratoires et les bureaux de l’institut pédagogique, des ly-
cées techniques et des écoles ont été détruits. Deux cinémas 
et un théâtre d’été ont été dynamités et incendiés. Le jardin 
botanique avec des espèces d’arbres rares a été abattu. <…> 
Des ponts sur les rivières Velikaya et Pskov ont été réduits à 
cendres. 
Toutes les entreprises industrielles de Pskov ont été anéanties, 
y compris deux centrales électriques, deux usines boulangères, 
les usines Krasny Metallist et Vydvizhenets, la scierie, les usines 
de peignage et de lin. Tout l’équipement de ces entreprises a 
été exporté vers l’Allemagne.

En seulement 4 mois, du 1er mai au 1er septembre 
1942, les envahisseurs allemands ont incendié 350 
localités, 4200 maisons et bâtiments dans les dis-
tricts de Dedovitchesky, Dnovsky, Belebelkovsky et 
Poddorsky de la région de Leningrad 
Dans le district de Belebelkovsky, les Allemands ont 
complètement incendié 62 villages, 1807 maisons 
avec leurs dépendances, 32 édifices culturels et pu-
blics, 377 bâtiments de kolkhoze. Ils ont fusillé et tor-
turé 125 personnes.
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1	 Message spécial de la Direction du 
NKVD de la région de Moscou sur les 
actions des troupes nazies dans la zone 
occupée de cette région 
Au plus tard le 2 novembre 1941 
Archives militaires d’État de la Fédération de Russie

2	 Bazar à Stary Oskol, région de Koursk 
(aujourd’hui r. de Belgorod)
1942
Au premier plan : un soldat allemand vend un samovar 
volé.
Archives d’État de la région de Belgorod

3	 Rapport de la commission sur 
les atrocités des troupes nazies dans 
le village Andreevskoye (district de 
Zvenigorod de la région de Moscou) lors 
de l’occupation
Le 7 janvier 1942 
Archives centrales d’État de la ville de Moscou

4	 Des soldats allemands chassent des 
cochons pris à des civils dans la région 
de Voronej
1942 
Archives d’État des documents cinématographiques et 
photographiques de la Russie

5	 Rapport du Comité de district 
Tovarkovsky du Parti communiste de 
l’Union Soviétiqu, envoyé au Comité 
régional de Toula du Parti, portant 
sur les atrocités des troupes nazies 
sur le territoire de la région pendant 
l’occupation
Le 15 décembre 1941 au plus tôt
Archives d’État de la Fédération de Russie

Une cinquantaine de vaches qui se trouvaient 
dans le village, tous les moutons, tous les poulets 
et autres produits alimentaires ont été enlevés 
aux kolkhoziens et détruits. 
Ainsi, par exemple, une vache, 13 poulets, 20 sacs 
de pommes de terre, 3,5 pouds (plus de 50 kg) de 
viande de porc, un manteau de fourrure, un man-
teau en peau de mouton, 6 sacs de seigle ont été 
enlevés à E.Saveliev. De plus, ils lui ont retiré ses 
bottes de feutre. 
Une vache, 12 sacs de seigle, 15 poulets, 15 sacs 
de pommes de terre ont été enlevés à Alexandra 
Vassilievna Kharitonova. Ils lui ont également cas-
sé toute la vaisselle. 
Une vache, cinq sacs de seigle, 15 poulets, 20 sacs 
de pommes de terre et un porcelet ont été enlevés 
à Daria Yakovlevna Alekseeva.

Le pillage a été d’une ampleur incroyable. 
Ils ont volé non seulement ce qui se trouvait dans 
les coffres, les commodes, aux murs, ils ont littéra-
lement déshabillé la population de la région. Ils ont 
traîné, volé tout ce qu’ils ont vu : allumettes, four-
chettes, couteaux, casseroles, poêles, samovars, 
nourriture, vêtements et chaussures pour hommes, 
femmes et enfants, poulets, oies, cochons, vaches, 
etc.
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1	 Rapport de la Commission sur les 
atrocités des envahisseurs nazis commis 
dans la maison pour handicapés n° 26 
du village Pokrovskoïé (district de Novo-
Petrovsky, région de Moscou)
1942
Archives centrales d’État de la ville de Moscou

2	 Rapport de la Commission sur le 
transfert forcé et le meurtre présumé 
des patients de l’hôpital psychiatrique 
régional de Krasnodar par les occupants 
nazis
Le 22 février 1943
Archives d’État de la région de Krasnodar

3	 Rapport de la commission sur 
l’intimidation des patients de la maison 
pour handicapés de la ville de Gjatsk 
(région de Smolensk), par des occupants 
nazis 
Le 14 mars 1943
Archives d’État de la région de Smolensk

4	 Rapport de la commission de 
l’Hôpital psychiatrique de Stavropol sur 
l’extermination des patients hospitalisés 
par les occupants nazis
Le 11 juillet 1943
Archives d’État d’histoire sociale et politique de la 
Russie

5	 La maison pour handicapés de 
Voronej, dont les ont été « évacués » et 
brutalement fusillés au Peschany Log.
Le 7 octobre 1943 au plus tôt
Archives d’État de la Fédération de Russie

6	 Des civils les corps de leurs proches 
parmi les cadavres, Peschany Log
Le 7 octobre 1943 au plus tôt
Archives d’État de la Fédération de Russie

7	 Rapport de Kirste, 
Obersturmbannführer de la SS et 
commandant de la police de sûreté et du 
SD, au Bureau de l’état civil de Riga sur la 
mort de 243 malades mentaux le 14 avril 
1942
Le 28 mai 1942
Archives centrales du Service fédéral de sécurité de 
Russie

8	 Les restes des patients d’une colonie 
psychiatrique, empoisonnés par les 
allemands, extraits des fosses-tombes du 
village Tchernyakovitchi de la région de 
Leningrad (aujourd’hui r. de Pskov)
1944
Archives d’État de la Fédération de Russie

La famine a fait son apparition. Ils n’ont prêté au-
cune attention à nos plaintes. Nikolai Morozov, un 
handicapé de 17 ans, a été tué pour avoir cherché 
de la nourriture. Ils l’ont soupçonné d’être juif, l’ont 
battu, puis lui ont tiré dessus. Grigory Vasilyevich 
Tarasov a également été tué. Andrei Nenastine a 
eu son cou frappé avec une hache, parce qu’il a re-
fusé de couper du bois pour les allemands. Ils ont 
fracassé la tête à Sergei Nikichine avec une crosse 
de fusil. Sur les 500 personnes qui vivaient dans la 
maison pour handicapés n° 26, 250 personnes sont 
mortes de faim pendant les 2 semaines du séjour 
des allemands.

... un officier allemand, qui se disait médecin, a rassemblé 
tous les médecins de l’hôpital psychiatrique dans le cabinet 
du médecin-chef, a enlevé son arme, l’a posée sur la table et 
a dit : « Ce que je vais dire ne doit pas être rendu public, doit 
rester un secret. Je suis un soldat allemand et, suivant les 
ordres du commandement allemand, je dois forcer tous les 
patients à quitter l’hôpital. Et puis vous devez amener l’hô-
pital dans des conditions sanitaires appropriées. Je me mets 
au travail. Vous pouvez dire aux malades et à leurs proches 
qu’ils sont emmenés dans une colonie ». 
Quelques médecins ont demandé de laisser partir certains 
patients, mais la réponse était toujours négative. Bientôt, 
une grande voiture fermée, ressemblant à un grand com-
mercial, est entrée dans la cour de l’hôpital psychiatrique, 
les patients ont été mis dans la voiture et emmenés.
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1	 Rédaction d’un élève de 4ème année 
du Lycée n° 1 de Kaluga, Y. Guérmane 
« Ce que j’ai vécu pendant l’occupation 
allemande de Kaluga »
Le 6 avril 1942 
Archives d’État de la région de Kaluga

2	 Garçon assassiné, V. Therevitchkin, 
avec une colombe dans ses mains
Région de Rostov. Novembre 1941 
Photographe : M. V. Alpert
Archives d’État des documents cinématographiques et 
photographiques de la Russie

3	 Enfants de Kertch, fusilllés dans le 
fossé Bagerovsky
Janvier 1942 
Photographe M. S. Redkin
Archives d’État de la Fédération de Russie

4	 Enfants russes nettoient les bottes 
des soldats allemands 
RSS de Biélorussie, Belostok. Novembre 1942 
Archives d’État des documents cinématographiques et 
photographiques de la Russie

5	 Rapport du Comité régional de 
Kalinine du Parti communiste de l’Union 
Soviétique « Sur les faits des atrocités des 
nazis contre les enfants dans les districts 
occupés de la région de Kalinine »
Le 10 février 1942
Centre de documentation de l’histoire contemporaine 
de Tver

6	 Rapport de la commission sur les 
atrocités commises par les allemands 
dans la station balnéaire de Teberda 
pendant l’occupation
Le 23 janvier 1943
Branche des Archives d’État de la République de 
Karatchaï-Tcherkessie « Centre de documentation de 
l’histoire contemporaine »

7	 Message de N. Kaltchenko, 
Commissaire du peuple adjoint aux 
affaires intérieures de la RSS d’Ukraine, 
au Commissaire du peuple aux affaires 
intérieures de l’URSS, L. Beria, à propos 
de la fusillade, des enfants handicapés de 
la colonie de Pereslavl (Zaporojié) par les 
nazis
Le 26 novembre 1943
Archives centrales du Service fédéral de sécurité de 
Russie

Dans le quartier Penovsky du village de Ksty, les bour-
reaux nazis ont rassemblé tous ses habitants dans un 
hangar. Les mères ont reçu l’ordre de venir avec leurs 
enfants. Les nazis ont ensuite fusillé la foule rassemblée 
et ont allumé le hangar. Plus de 30 enfants ont été tués 
par l’incendie et les balles d’assassins allemands.
Un autre incident, d’une cruauté incroyable, a eu lieu 
près du village de Mejevo, dans le district de Turgui-
novsky. Une femme évacuée portait son enfant malade 
sur un traîneau. Un soldat allemand s’est précipité vers 
eux en courant. Avec le sang-froid du bourreau, il a arra-
ché la couverture, l’a enroulée autour de sa tête et a jeté 
l’enfant dans la neige.
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ДЕТИ — ЖЕРТВЫ 
ВОЙНЫ

1	 Les enfants russes transportent les 
bagages des soldats allemands à la gare 
sur des brouettes artisanales
Orel. Mai 1943
Archives d’État des documents cinématographiques et 
photographiques de la Russie

2	 Information à la Commission 
régionale de Stalingrad sur l’exécution 
de 47 élèves de l’orphelinat de 
Nijnetchirskaïa (région de Stalingrad) par 
les occupants nazis
Le 18 août 1943
Centre de documentation de l’histoire contemporaine 
de la région de Volgograd

3	 Message spécial de la 4e Direction 
du NKGB de l’URSS au Commissaire du 
peuple à la sécurité de l’État de l’URSS, 
V.Merkulov, sur le trafic d’enfants enlevés 
de la ville de Smolensk par les Allemands 
Le 15 septembre 1943
Archives centrales du Service fédéral de sécurité de 
Russie

4	 Message de K. Klyaguina, élève de 
l’orphelinat de Ieïsk, appelant à se venger 
des occupants nazis pour les élèves 
assassinés de l’orphelinat
1943 
Archives centrales du Service fédéral de sécurité de 
Russie

5	 Les restes calcinés de N. Takhoune et 
de ses trois jeunes enfants, fusillés puis 
brûlés par les occupants nazis
Briansk. 1943
Archives d’État de la région de Briansk

6	 Rapport de la commission régionale 
de Varenikovo sur les atrocités des 
troupes allemandes et de leurs complices 
roumains dans le village Gostagaevskaïa 
de la région de Krasnodar pendant 
l’occupation
Le 1 avril 1944
Archives d’État de la région de Krasnodar

7	 Enfants soviétiques libérés du 
camp de concentration (réinstallation) 
finlandais
Petrozavodsk. 1944 
Photographe : G. Sanko
Archives nationales de la République de Carélie

Les allemands, entrés dans le village le 27 juillet 
1942, ont tout d’abord volé tous les produits dis-
ponibles dans l’orphelinat : porcs, moutons et tout 
ce qui pouvait être emporté. Puis quelques jours 
plus tard, les allemands sont arrivés à l’orphelinat 
dans la soirée et ont ordonné aux institutrices de 
préparer les enfants pour un voyage. Tôt le matin, 
deux voitures sont arrivées, et 47 enfants y ont été 
mis. Les allemands ont dit qu’ils les emmèneraient 
à la gare de Tatsinsksaïa. Les enfants ont pris leurs 
affaires, certains avaient des jouets. Cependant, les 
allemands ont emmené ces enfants à seulement 1 
km du village Nijnétchirskaïa en direction nord-est 
pour ensuite commettre un massacre sauvage des 
enfants sans défense : ceux qui étaient en bonne 
santé ont été fusillés, alors que les enfants de 5 
ans ou faibles ont été jetés dans une fosse et en-
terrés vivants.

Le témoin oculaire Ekaterina Grigorievna Peleсhko a dé-
claré : « Lorsque le gaswagen (« camion à gaz ») est arri-
vé, les femmes ont commencé à pleurer, à s’arracher les 
cheveux, suppliant les meurtriers sadiques d’épargner 
au moins les enfants. Les enfants ont commencé à crier, 
à se cacher et à s’accrocher aux seins de leurs mères, 
mais les monstres sadiques étaient implacables et afin 
d’assourdir le cri hystérique des femmes et des enfants, 
ils ont allumé les moteurs des voitures, assourdissant 
les cris de mort et les pleurs de citoyens innocents. Lilia 
Nikandrovna Sabinina, une fillette âgée d’un an, a été la 
première à être jetée dans le « camion à gaz ». Au total, 
ce jour-là, 134 personnes ont été assassinées…

IMPOSSIBLE D’OUBLIER
Les atrocités des troupes fascistes  
et de leurs complices  
sur le territoire de l’URSS

ENFANTS, VICTIMES 
DE LA GUERRE

1 2

3

4

6

7

5



1	 Rapport de la commission sur les 
atrocités des troupes allemandes dans la 
ville d’Elista de la RSSA de Kalmoukie
Le 5 janvier 1943
Archives centrales du ministère de la Défense de la 
Fédération de Russie

2	 Civils de Kharkov, pendus par les 
nazis
1941
Archives d’État des documents cinématographiques et 
photographiques de la Russie

3	 Exécution de citoyens soviétiques par 
les allemands
URSS. 1941–1945
Archives d’État des documents cinématographiques et 
photographiques de la Russie

4	 Carte avec des données sur 
l’extermination des Juifs par 
l’Einsantzgroup A dans le territoire occupé 
de l’URSS
1941–1942
Archives centrales du Service fédéral de sécurité de 
Russie

5	 Rapport final de Zaur, capitaine 
de la police de sûreté et commandant 
de compagnie, sur les actions de la 
compagnie dans le ghetto de Kobryn 
en RSS de Biélorussie
Après le 11 novembre 1942
Archives d’État de la Fédération de Russie

6	 Récit de M. A. Zashaev de son 
arrestation par les envahisseurs nazis, de 
son emprisonnement dans la prison de 
Naltchik (RSSA de Kabardino-Balkarie), de 
son exécution et de son salut
Le 14 mars 1943 
Direction des Archives centrales d’État du Service des 
archives de la République de Kabardino-Balkarie

7	 Tombe découverte avec les cadavres 
de 285 civils juifs qui ont été fusillés par 
les allemands le 14 décembre 1942 
Oblast autonome des Karatchaïs, station 
balnéaire de Teberda, le 23 janvier 1943
Branche des Archives d’État de la République de 
Karachay-Cherkessia « Centre de documentation 
de l’histoire contemporaine »

8	 Examen médico-légal des cadavres de 
civils fusillés par les nazis dans le village 
Zagare (RSS de Lituanie)
[1944]
Archives centrales du FSB de Russie

Quelques jours après l’occupation d’Elista, des 
représentants de la Gestapo sont arrivés dans la 
ville pour procéder à des arrestations massives, 
des exécutions et des passages à tabac de ci-
toyens soviétiques innocents. <...>
... les femmes, les enfants, les vieillards ont été 
mis dans des voitures, emmenés dans un ravin 
entre les villages d’Orchan et de Voznesenovka, 
puis déshabillés. Ensuite, tous les adultes ont 
été fusillés. Les nazis ont recouvert de terre non 
seulement les morts, mais aussi les vivants. Ils 
ont empoisonné les enfants avec une substance 
toxique en leur lubrifiant la bouche. Ici, 93 familles 
juives ont été sauvagement exterminées — plus 
de 800 personnes au total.

Le premier jour, environ 10 000 personnes ont été exé-
cutées. <...>
Le 30 octobre 1942, le ghetto est fouillé pour la deu-
xième fois, le 31 octobre pour la troisième fois et le 1er 
novembre pour la quatrième fois. En somme, environ 
15 000 Juifs ont été conduits au lieu de réunion. Les juifs 
malades et les enfants restés chez eux ont été exécutés 
là, dans le ghetto, dans la cour.
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1	 Rapport de la Direction du NKVD 
de la région d’Orel sur les atrocités des 
troupes nazies dans la ville d’Orel et dans 
sa région pendant l’occupation
Le 18 août 1943
Archives d’État de la région d’Oryol 

2	 Rapport de la commission de district 
Apanasenkovsky (région de Stavropol) sur 
les atrocités des troupes allemandes dans 
le village Divnoe et sur le territoire du 
district pendant l’occupation
Le 20 juin 1943
Archives d’État de la Fédération de Russie

3	 Rapport de la commission sur 
l’autopsie et l’examen des fosses 
communes des habitants de Krasnodar, 
exécutés par les envahisseurs nazis 
Le 30 juin 1943 
Archives d’État de la région de Krasnodar

4	 Plan de la ville de Smolensk et de 
ses environs indiquant l’emplacement 
des cimetières avec les victimes des 
envahisseurs nazis pendant l’occupation 
de 1941 à 1945
Le 15 octobre 1943 
Archives d’État de la Fédération de Russie

5	 Rapport de la commission du district 
de Taganrog sur les atrocités des troupes 
allemandes et de leurs complices dans la 
ville de Taganrog et ses environs pendant 
l’occupation
Le 1er septembre 1943
Archives d’État de la Fédération de Russie

6	 Le message du Chef de l’Etat-
major central du mouvement partisan, 
P.Ponomarenko, au président de la 
Commission extraordinaire de l’Etat, 
N. Shvernik, sur les massacres de la 
population civile de la ville d’Orsha (RSS 
de Biélorussie) par les envahisseurs nazis
Le 16 octobre 1943
Archives d’État de la Fédération de Russie

7	 Message spécial du Chef du groupe 
opérationnel de contre-espionnage 
« SMERSH » de l’armée spéciale 
« Primorskaya » sur l’extermination de 
civils de Staryï Krym (RSSA de Crimée) par 
les occupants nazis
Le 15 avril 1944
Archives centrales du Service fédéral de sécurité de 
Russie

Un groupe de la SS, dirigé par Linder Fritz, 
s’est introduite dans la ville quelques heures 
avant l’arrivée des unités de l’Armée rouge. 
En fouillant les quartiers d’habitation, ils 
cherchaient des résidents locaux et les 
tuaient, en utilisant non seulement des 
armes à feu, mais aussi des poignards à la 
baïonnette. 
Ainsi, le 13 avril 1944, plus de 600 civils, dont 
la plupart étaient des enfants, des femmes et 
des vieillards, ont été tués à Staryï Krym en 
quelques heures.

Après l’occupation de la région de Stavropol par 
les envahisseurs nazis, un massacre sauvage et 
sanglant de citoyens soviétiques pacifiques a eu 
lieu dans le village Divnoe et d’autres villages du 
district Apanasenkovsky <...>
Ceux qui étaient voués à une mort monstrueuse, 
parmi lesquels il y avait beaucoup d’enfants, ont 
été contraints de creuser d’énormes fosses, des 
tombes pour eux-mêmes, où les monstres nazis 
ont jeté sans cérémonie non seulement les ca-
davres de personnes torturées à mort, mais aussi 
des personnes encore en vie. Lorsque le trou était 
comblé, on pouvait observer la terre fraîchement 
ameublie s’agiter sur la tombe et entendre les gé-
missements étouffés des gens enterrés vivants.
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1	 Rapport de Obersturmführer 
de la SS, Tabbert, Commandant de la 
police de sûreté et du SD de Dunaburg, 
communiqué au Gebitskommissar de 
Dunaburg (aujourd’hui Daugavpils, 
Lettonie) sur l’opération de liquidation 
des Juifs
Le 11 novembre 1941
Archives centrales du Service fédéral de sécurité de 
Russie

2	 Message du Commissaire du peuple 
adjoint aux affaires intérieures de l’URSS, 
S.Kruglov, au président de la Commission 
extraordinaire de l’Etat, N.Shvernik, sur 
l’extermination de la population civile de 
la RSS de Moldavie par les occupants nazis
Le 30 juin 1944
Archives d’État de la Fédération de Russie

3	 Rapport de la commission spéciale 
sur l’ouverture et l’examen des fosses-
tombes dans les villages de Jestyanaya 
Gorka et Tchernoë (district de Batetsky, 
région de Novgorod)
Du 15 au 16 novembre 1947
Archives centrales du Service fédéral de sécurité de 
Russie

4	 Rapport de la commission sur 
l’excavation de 10 tombes dans la région 
de Minsk, près du tract Karniеch-Boloto et 
du village de Kopische Vtoroyé
RSS de Biélorussie, le 22 juillet 1944
Archives d’État de la Fédération de Russie

5	 Funérailles de 233 victimes de la 
terreur nazie à la périphérie sud-ouest de 
l’ancien aérodrome civil de la région de 
Vorochilovgrad (RSS d’Ukraine) 
1943 
Archives d’État de la Fédération de Russie

6	 Rapport de la Commission régionale 
de Kharkiv sur l’exécution massive de Juifs 
à Drobitsky Yar
RSS d’Ukraine, le 5 septembre 1945
Archives d’État de la Fédération de Russie

7	 Vue générale des fouilles du charnier 
à Peschany Log, où les envahisseurs 
allemands ont brutalement abattu 450 
civils de Voronej, dont des femmes, des 
personnes âgées et des enfants 
Le 7 octobre 1943 au plus tôt
Archives d’État de la Fédération de Russie

La population de la République a également 
considérablement diminué en raison de la dimi-
nution de la population urbaine et surtout de la 
population juive, qui a été plus que toute autre 
population soumise à la torture, aux passages à 
tabac et à l’extermination de masse.
Il a été établi que le 27 mai 1942, 1 500 personnes 
de nationalité juive ont été abattues et enterrées 
dans la forêt d’Antonovsky.
Dans le village de Dubossary, où un camp spécial 
a été organisé pour les Juifs, 12 000 personnes 
ont été fusillées. Les camps pour les personnes de 
nationalité juive avaient des conditions de vie in-
supportables.

À 400 mètres au sud-ouest du village de Jestyanaya 
Gorka dans un endroit près de Maryinskaya Rochtcha, 
six fosses-tombes ont été ouvertes :elles ont été rem-
plies de cadavres de divers degrés de conservation. Les 
cadavres reposent dans différentes positions... <...>
Conclusion
1. Non moins de deux mille six cents cadavres de ci-
toyens soviétiques sont enterrés dans des fosses-
tombes près du village de Jestyanaya Gorka (conseil ru-
ral de Raglitsky)...
2. Dans les fosses-tombes près du village Tchernoë 
(conseil rural Tchernovsky), non moins de mille cent ca-
davres sont enterrés...
3. La mort du nombre spécifié de personnes, c’est-à-dire 
trois mille sept cents citoyens soviétiques, porte un ca-
ractère violent.
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1	 Message spécial de la 4e direction 
du NKGB de l’URSS au Commissaire du 
peuple à la sécurité de l’État de l’URSS, 
V. Merkulov, à propos de l’exécution 
massive des habitant des environs de 
Minsk par les nazis, près du camp de 
concentration de Maly Trostenets
Le 6 avril 1944
Archives centrales du Service fédéral de sécurité 
de Russie

2	 Les cadavres des citoyens soviétiques 
morts dans un camp de concentration 
allemand à Gospitomnik (district de 
Gorodishchensky, région de Stalingrad)
1943
Archives d’État de la région de Volgograd

3	 Rapports du département politique 
de la 20e armée du front occidental sur les 
atrocités des troupes allemandes sur les 
territoires des districts de Karmanovsky, 
Novoduginsky, Tumanovsky, Vyazemsky 
de la région de Smolensk pendant 
l’occupation
Le 23 mars 1943 
Archives centrales du ministère de la Défense de la 
Fédération de Russie

4	 Information du NKVD de la RSS 
Carélo-Finlandaise sur les atrocités 
des troupes allemandes et de leurs 
complices finlandais sur le territoire de la 
république pendant l’occupation
Le 2 juillet 1943
Archives d’État de la Fédération de Russie

5	 Travail de la Commission régionale 
de Smolensk pour l’inspection du 
territoire du camp de concentration 
n° 126 : Ouverture des lieux de sépulture 
et exhumation des restes des prisonniers
Du septembre au octobre 1943
Archives d’État de la Fédération de Russie

6	 Article « Voici ce que font les 
finlandais blancs sur la terre de Carélie », 
publié dans le journal « En avant, pour la 
Patrie » n° 22
Le 1 février 1944
Archives d’État de la Fédération de Russie

7	 Les corps des citoyens soviétiques 
torturés à mort par les envahisseurs 
allemands dans le camp de mort de 
Zapolyanye (district Porkhovsky, région 
de Pskov)
1944
Archives centrales du Service fédéral de sécurité de 
Russie

Les envahisseurs finlandais « blancs » de la ville 
de Petrozavodsk (et ailleurs) mènent de la poli-
tique d’esclavage contre les civils russes, en uti-
lisant contre eux les méthodes nazies dans leur 
forme la plus insolente. Ainsi, tous les Russes 
restés dans le territoire occupé, à l’exception des 
traîtres à la Patrie, ont été conduits dans des 
camps spécialement créés à la périphérie de la 
ville et y sont détenus sous garde armée. Il y a 
plus de 20 000 de tels esclaves dans les seuls 
camps de Petrozavodsk.

Non loin du village de Torbeevo (district de No-
vo-Duginsky) il y a une grande fosse où des 
Russes torturés dans un camp de transit local 
ont été jetés. Le grand bâtiment abritait géné-
ralement 150 à 200 personnes. Le typhus faisait 
rage dans le camp. Les malades et les épuisés, 
qui avaient perdu la capacité de travailler, ont été 
emmenés dans les champs, aspergés d’essence et 
brûlés. Les villageois entendaient souvent les cris 
déchirants des victimes de la terreur nazie. <...>
Dans le camp du village d’Andreevka (district 
d’Andreevsky), il y avait aussi des enfants de 10 à 
12 ans qui ont été forcés de travailler avec des 
adultes.
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1	 Exhumation des restes de citoyens 
soviétiques torturés à mort par les 
envahisseurs nazis dans les fosses-tombes 
de la ville de Pskov
De 1944 à 1945 
Archives centrales du Service fédéral de sécurité de 
Russie

2	 Ouverture d’une fosse à proximité 
du camp de prisonniers de guerre 
soviétiques dans le village de Peski, 
région de Pskov
De 1944 à 1945
Archives centrales du Service fédéral de sécurité de 
Russie

3	 Camp de concentration civil 
d’Ozaritchi
RSS de Biélorussie. Mars 1944
Photographe : E. Podshivalov
Archives d’État de la Fédération de Russie

4	 Conclusion du major de justice 
Polev, procureur militaire adjoint de 
la 65e armée, sur l’extermination de 
citoyens soviétiques par les envahisseurs 
allemands dans des camps de 
concentration spécialement organisés sur 
le territoire de la région de Polésie 
RSS de Biélorussie, le 4 avril 1944
Archives d’État de la Fédération de Russie

5	 Message du commissaire t du peuple 
adjoint aux affaires intérieures de l’URSS, 
S. Kruglov, au président de la Commission 
extraordinaire d’Etat, N. Shvernik, sur le 
camp de concentration de Bogdanovka 
(région d’Odessa), organisé par les 
occupants allemands pour la population 
civile des régions d’Odessa et de Vinnitsa 
(RSS d’Ukraine et RSS de Moldavie)
Le 30 juillet 1944
Archives d’État de la Fédération de Russie

6	 Travail des experts de la Commission 
extraordinaire d’Etat sur les lieux des 
exécutions de masse dans le camp 
Yanovsky (région de Lvov)
RSS d’Ukraine. 1944
Archives d’État de la Fédération de Russie

7	 Cadavres exhumés des civils exécutés 
par les allemands dans le camp Yanovsky 
(région de Lvov)
RSS d’Ukraine. Août 1944 
Photographe : N. Gerasimov
L’exécution a eu lieu en juillet 1944, quelques jours 
avant la libération de Lvov par des unités de l’Armée 
rouge
Archives d’État de la Fédération de Russie

8	 Souvenirs de T. Borovich « C’est 
ainsi qu’on entrait dans un camp de 
concentration » sur la détention de 
V. Baglikov et N. Borovich dans le camp 
de concentration « Ville de pommes de 
terre » à Simferopol (RSSA de Crimée)
1944
Archives d’État de la République de Crimée

9	 Les corps des Juifs, prisonniers du 
camp de concentration nazi de Klooga, 
abattus juste avant que l’Armée rouge 
arrive
RSS d’Estonie. 1944
Les cadavres sont empilés en pyramides spéciales pour 
ensuite être brûlés

Archives d’État de la Fédération de Russie

10	 Message du Commissaire du peuple 
adjoint aux affaires intérieures de 
l’URSS, S. Kruglov, pour la Commission 
extraordinaire d’Etat, à propos de la 
découverte d’un camp de concentration 
dans les environs de Klooga (RSS 
d’Estonie), organisé par les envahisseurs 
nazis pour les Juifs emmenés de de 
Grodno (RSS de Biélorussie) et de Kaunas 
(RSS de Lituanie)
Le 15 octobre 1944
Archives d’État de la Fédération de Russie

En mars 1944, les allemands ont emprisonné plus 
de 40 000 citoyens soviétiques dans les trois camps 
créés dans le district de Domanovitchesky (région 
de Polésie). 
L’enquête a établi : 
a) Les allemands ont commencé à rassembler la po-
pulation dans certaines localités à partir de janvier 
1944. <...> 
f) Le transfert dans des camps de concentration a 
été précédé de raids pour attraper et capturer tous 
les civils en âge de travailler, y compris les adoles-
cents à partir de 14 ans. Les personnes aptes au 
travail étaient envoyées dans les points de transit et 
dans les camps. Des femmes avec des enfants, des 
personnes âgées et des handicapés étaient deténus 
dans le camps.
g) Les allemands ont à l’avance rassemblé les pa-
tients atteints de typhus et d’autres maladies infec-
tieuses dans les soi-disant « infirmeries », ainsi que 
dans des localités dédiées, et les ont ensuite emme-
né dans les camps.

Une enquête menée par le bureau du NKVD de 
la région d’Odessa a révélé qu’afin de détruire 
rapidement le peuple soviétique, les convois 
d’hommes, de personnes âgées, de femmes et 
d’enfants ont été emmenés au camp non pen-
dant cinq jours, mais pendant vingt-trois jours. Ils 
étaient privés de nourriture et d’eau. Les captifs 
affaiblis par la faim étaient fusillés. 
<...>
Malgré l’hiver rigoureux de 1941–42, la plupart des 
prisonniers étaient dans le camp à ciel ouvert. Les 
prisonniers ne recevaient ni eau ni nourriture. Une 
exposition prolongée au gel et à la faim causait 
des maladies massives.
À la mi-novembre 1944, le nombre total de prison-
niers dans le camp atteignait 55 000 personnes. 
<...>
Au total, 54 000 Soviétiques ont été tués dans le 
camp de concentration de Bogdanovka par les en-
vahisseurs germano-roumains.
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